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Niveau Collège

L’œuvre, l’espace, l’auteur, le spectateur 

La présence matérielle de l’oeuvre dans l’espace, la présentation de 
l’œuvre 

  Extrait du programme  



Extrait filmique

Norman Mc Laren (1914 – 1987), Fiddle – de – dee, 1947,  grattage sur pellicule 

https://www.dailymotion.com/video/x1hvlt

L’artiste dessine,  peint  et  gratte la  pellicule de 35 mm à
l’aide d’une aiguille. Les éléments qui sont ainsi dessinés à
même la bande, ont un rythme intense et entraînant induit
par la musique d’un violon joué en parallèle.  Ici,  le geste
vient  prendre  une  grande  part  dans  la  conception  de
l’œuvre car il a une visibilité sur le résultat final. En effet,
grâce a son geste sur la matière pellicule, Mc Laren vient
directement  transformer  celle  ci,  ce  qui  aura  des
répercussions sur le résultat lors du visionnage de l’œuvre.
Ainsi la bande de pellicule n’est plus seulement l’outil qui
sert  a  visionner  des images mais retrouve sa matérialité
concrète. 

 

Photogramme extrait de la vidéo de Norman
McLaren, Fiddle-de-dee, 1947

https://www.dailymotion.com/video/x1hvlt


Œuvre de référence possible 

Georges Lucas (1944- ), Star Wars, 1983, Première trilogie 

Stanley Kubrick (1928 – 1999), The Shining, 1980, 146 minutes

Tapisserie d’art : A une certaine époque, les tapisseries qui étaient trop grandes pour les cadres,
étaient roulées et repliées. Ainsi quand une vieille tapisserie part en restauration, il arrive que l’on
découvre une nouvelle partie de celle ci, roulée derrière le cadre, intacte et préservée. 

Le  problème  ici  posé  est  la  question  de
l’évolution  de  l’œuvre dans  le  temps.  Nous
pouvons  voir  par  exemple  que  la  première
version de la première trilogie  Star Wars, celle
de  1983,  est  quasiment  introuvable  et  à
disparue. En effet Georges Lucas voulant faire
évoluer  ses  films  avec  l’évolution  des
techniques d’effets spéciaux, a remanié tant de
fois  la  version  originale  en  y  changeant  et
ajoutant  des  effets  technologiques  qu’il  est
maintenant  impossible  de  retrouver  la  version
originale, sans l’ajout de tous ses effets. 

Photogrammes comparatifs du film Star Wars
entre la version de 1997 et la version de 2011 de

Georges Lucas



Autre  exemple,  la  remasterisation  de  The
Shining de  Stanley  Kubrick  vois  le  film
évoluer.  En  effet  en  1980,  Kubrick  filme
comme  a  son  habitude  en  dimension  1.33
mais  au  vu  des  normes  de  projection  des
cinéma et  de la mode de l’époque,  le filme
passe en 1.85, ce qui réduit l’image. Ainsi lors
de  sa  remasterisation,  l’image  est  montrée
dans  son  intégralité  et  on  vois  ainsi
apparaître de nouveaux éléments au film. 

Situation pédagogique 

Niveau 5ème 

Consigne 
« Métamorphose d’images »

Vous avez a votre disposition des images particulières. Vous allez
piocher au hasard des contraintes que vous aller devoir imposer a votre

image. 

Consigne énoncée: Des images sont  à  disposition et vous allez en
choisir une. Vous allez ensuite piocher au hasard un duo de contraintes
matérielles ou d’action que vous aller devoir imposer au mieux à votre
image.  Ainsi, tout en faisant en sorte de garder le plus possible le sens
premier de l’image, vous la transformerez. 

Contrainte :  Votre  image  doit  comprendre  au  moins  le  duo  de
contraintes que vous avez pioché. 

Ancrage dans 
les programmes

La transformation de la matière : les relations entre matières, outils,
gestes ; la réalité concrète d’une œuvre ou d’une production plastique ;
le pouvoir de représentation ou de signification de la réalité physique
globale de l’œuvre. 

Objectifs de la 
séance

• Comprendre qu’une œuvre n’est pas figée dans le temps et peut 
évoluer. 

• Comprendre qu’il existe une distinction entre une dégradation 
involontaire et une évolution intentionnelle.

Questions 
soulevées

• Comment changer une image sous une contrainte ? En quels 
proportions ? 

• Par quel moyen transformer une image ? 

Photogramme du film The Shinning mélangeant
version filmée et version adaptée projetée, Stanley

Kubrick, 1983



Organisation de
la séance

• Travail en une séance 
• On commence en parlant du hors champ et de l’évolution des 

images. On pose les questions importantes et les points à 
soulever

• Énonciation de l’incitation, de la consigne, de la contrainte et du 
déroulé de la séances ( 5 minutes environ )

• Distribution d’images tirées de films et attribution des contraintes.
• Les élèves ont 30 minutes pour travailler sur leurs réalisations. 
• 5 minutes de rangement 
• Verbalisation avec accrochage au tableau des projets. 

Questions 
posées aux 
élèves 

• Est ce que quelqu’un peux me dire ce qu’est un hors champ ? 
• Est ce que vous pensez qu’un travail peux évoluer dans le 

temps ? 
• A votre avis, qu’est ce qui peux transformer une œuvre 

involontairement ou volontairement ?

Évaluation • Le sens principal de l’image a-t-il été conservé ? Les enjeux et 
l’impression primal de l’image est-elle conservée ? 

• La contrainte de transformation a t-elle bien été utilisée ? Dans 
quelle proportion ?  

Références • Georges Lucas (1944- ), Star Wars, 1983, Première trilogie 
• Stanley Kubrick (1928 – 1999), The Shining, 1980, 146 minutes
• Tapisserie d’art.

Duo de 
contraintes 
matérielles, 
actions à faire 
piocher

• Ciseaux / Colle
• Cadres / Feutre 
• Déchirer / Scotch 
• Papier / Colle 

• Stylos / Cartons
• Peinture /  Pochoir 
• Plastique / Colle 
• Crayon a papier / Gomme 

Images 
proposées aux 
élèves 

Le massacre des innocents, 
Rubens, 1611

Les constructeurs, Fernand Léger,
1950



Tiré du film « Le Cuirassé de 
Potemkine, de Sergeï 
Eisenstein, 1926 

Tiré du film « Les oiseaux »,
de Alfred Hitchcock, 1963

L’enlèvement des Sabines, 
Nicolas Poussin, 1634

Tiré du film « Ram –
Leela », de Sanjay
Leela Bhansali, 2013 



Tiré du film « Drôle de Frimousses » de 
Stanley Donen, 1957


	« Métamorphose d’images »

